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Baromètre 
Français du Monde

Le Baromètre Français du Monde, initié par l’association Français du monde - ADFE, est une 
enquête biennale visant à éclairer les conditions de vie des ressortissants français résidant à 
l’étranger. Réalisée, pour l’édition 2024, avec le soutien de l’EDHEC Junior Études, cette étude 
analyse les besoins, attentes et difficultés des Français établis hors de France dans des domaines 
clés tels que l’emploi, l’éducation, la fiscalité et la santé. Avec 22 588 participants en 2024, cette 
troisième édition met en lumière le lien que ces Français entretiennent avec la France, dans 
l’espoir de sensibiliser les décideurs à leurs réalités et de contribuer à l’élaboration de politiques 
publiques adaptées.

Qui sont ces répondants et que nous disent-ils ? 
Analyse des résultats par Catherine Smadja-Froguel,
Membre du Bureau national de Français du monde - ADFE
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Les pays de vie de notre échantillon sont assez 
représentatifs de la répartition de la population 
française à l’étranger, malgré une sous-représentation 
en Amérique du Sud et en Asie Océanie, sur laquelle 
nous envisageons de travailler pour les prochains 
baromètres. 

La répartition par âge est représentative de la 
population adulte (bien évidemment, nous n’avons pas 
de répondants mineurs, mais également assez peu de 
18-25 ans. Nous pourrions réfléchir à un questionnaire 
spécifique pour les 16-25 ans.)

Plus de la moitié ont quitté la France depuis plus de 
10 ans, et 40% sont bi ou multinationaux, la deuxième 
nationalité étant acquise principalement pour longue 
résidence (près de 39%) ou par filiation (31%).

Concernant leurs activités, près de 42% sont en 
contrat local, et près de 20% retraités. 11% sont auto-
entrepreneurs/ indépendants.

Le pourcentage des étudiants en voyage international, 
stagiaires ou volontaires internationaux ne représentent 
que 2% de nos répondants, sans doute inférieur à la 
réalité puisque ce ne sont pas les catégories se sentant 
les plus concernées par les questions d’expatriation. 

Quelles sont leurs 
préoccupations ? 
Près d’un répondant sur 2 cite la retraite comme 
préoccupation, thème qui arrive en tête des 
préoccupations de nos répondants, reflétant sans 
doute l’impact disproportionné de la réforme pour les 
Français de l’étranger, ce dont l’intérêt rencontré par les 
webinaires organisés par l’association avait également 
témoigné.

Viennent ensuite les enjeux planétaires que sont la 
situation internationale, le réchauffement climatique et 
la situation économique. Si la situation internationale 
et le réchauffement climatique sont déjà des sujets 
d’intérêt majeurs pour notre association, que nous 
devons bien sûr traiter de manière plus importante 
encore, il serait sans doute utile de nous pencher 
davantage sur la situation économique, peut être en 
organisant des débats avec des experts pour donner 
des grilles d’analyse et explorer, à notre niveau citoyen, 
des pistes d’action. 

Le retour en France n’est envisagé que pour 28,4% 
des répondants, mais plus d’un sur deux dans ce cas 
estime avoir besoin d’aide pour sa réinstallation : s’il 
existe déjà une plateforme d’information pour l’aide 
au retour, sans doute est-ce un thème qu’il serait utile 
d’approfondir dans notre association. Nous pourrions y 
consacrer un magazine et un webinaire en 2025.  

De manière intéressante, seuls 13,7% des personnes 
n’envisageant pas un retour en France citent parmi les 
raisons le fait de ne plus se sentir lié culturellement à 
la France, une notion que nous pourrions étudier.  Un 
chiffre tout à fait en lien avec la réponse à une autre 
question qui montre chez 82,6% des répondants un fort 
attachement à la nationalité française, jugé important 
ou très important.
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Qu’attendent les Français 
de l’étranger ? 
Un appui consulaire en cas de crise d’abord, mais 
aussi pour leurs démarches administratives, 
renforçant l’importance du maintien de notre 
réseau diplomatique et de le doter de moyens 
suffisants. 
 
Même si les avis sont partagés sur l’importance de 
la scolarisation dans le réseau, dépendant de la 
présence d’enfants au foyer, de la qualité perçue 
des écoles locales et des préférences individuelles, 
mais aussi tout simplement de la présence ou non 
d’écoles du réseau à proximité et de leur coût, 
58,5 % des répondants jugent importantes ou 
très importantes les filières bilingues, et 57% des 
répondants valorisent les cours de français pour 
leurs enfants. 

Des résultats qui montrent bien que notre 
association doit poursuivre son travail de défense 
d’un enseignement français/ du français à 
l’étranger, de qualité et accessible à tous et toutes, 
sous ses différentes formes.

De même l’accès aux études supérieures en France 
est perçu comme très important par 65,1 % des 
répondants. Or, nous savons qu’il est difficile ; de 
la complexité de Parcoursup pour les jeunes de 
l’étranger aux difficultés de trouver un logement, 
(Ah votre garant n’habite pas en France…) , il y a 
de quoi décourager jeunes et parents les plus 
entreprenants. 
Mais la vie professionnelle, si elle reste une cause 
majeure de départ ou de maintien à l’étranger, 
n’est pas toujours simple non plus. Le modèle du 
salarié expatrié par sa grande entreprise existe 
toujours mais est devenu très minoritaire ; dans 
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« Notre association doit 
poursuivre son travail de 
défense d’un enseignement 
français/du français à 
l’étranger, de qualité et 
accessible à tous et toutes, 
sous ses différentes formes. »
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ces conditions, la recherche d’emploi à l’étranger 
est importante pour 46,1 % des répondants, la 
formation professionnelle locale et l’aide à la 
création d’entreprises le sont respectivement pour 
46,4 % et 43,4% de notre échantillon. Si on ajoute  
le caractère essentiel de la protection des droits du 
conjoint suiveur, mentionnée par près de 71% de 
notre échantillon, on voit le besoin significatif de 
soutien professionnel et de l’aide à l’emploi.

Un sujet que Français du monde ne traite sans 
doute pas assez et sur lequel il conviendra de se 
pencher en 2025. 

Dernier point mais non des moindres, la protection 
sociale :  si cotiser pour la retraite en France tout 
en travaillant à l’étranger est important pour 49,3 
% des répondants, la couverture santé l’est pour 
84,7 % des répondants. Dans le même temps, on 
constate une méconnaissance du système de la 
Caisse des Français de l’Etranger, qui – si elle n’est 
certes pas indispensable pour tout le monde, serait 
extrêmement utile à beaucoup – n’est connue que 
de moins d’un répondant sur deux. Sans doute 
serait-il utile de développer notre partenariat avec 
la CFE !

Autre indication importante du baromètre : l’intérêt 
porté au droit de vote : le droit de vote à l’élection 
présidentielle est important ou très important 
pour 86,1 % des répondants, le vote aux élections 
européennes, aux élections législatives et aux 
élections pour les représentants des Français de 
l‘étranger le sont pour 76,2%, 75 % et 71,3% des 
répondants respectivement. Le droit de vote est 
ce qui, pour 27,5% des Français.es de l’étranger, 
matérialise leur appartenance à la nation française.
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« Le modèle du salarié 
expatrié par sa grande 
entreprise existe toujours 
mais est devenu très 
minoritaire »
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ces conditions, la recherche d’emploi à l’étranger est 
importante pour 46,1 % des répondants, la formation 
professionnelle locale et l’aide à la création d’entreprises 
le sont respectivement pour 46,4 % et 43,4% de notre 
échantillon. Si on ajoute  le caractère essentiel de la 
protection des droits du conjoint suiveur, mentionnée 
par près de 71% de notre échantillon, on voit le besoin 
significatif de soutien professionnel et de l’aide à 
l’emploi.

Un sujet que Français du monde ne traite sans doute 
pas assez et sur lequel il conviendra de se pencher en 
2025. 

Dernier point mais non des moindres, la protection 
sociale :  si cotiser pour la retraite en France tout en 
travaillant à l’étranger est important pour 49,3 % des 
répondants, la couverture santé l’est pour 84,7 % des 
répondants. Dans le même temps, on constate une 
méconnaissance du système de la Caisse des Français 
de l’Etranger, qui – si elle n’est certes pas indispensable 

pour tout le monde, serait extrêmement utile à 
beaucoup – n’est connue que de moins d’un répondant 
sur deux. Sans doute serait-il utile de développer notre 
partenariat avec la CFE !

Autre indication importante du baromètre : l’intérêt 
porté au droit de vote : le droit de vote à l’élection 
présidentielle est important ou très important pour 86,1 
% des répondants, le vote aux élections européennes, 
aux élections législatives et aux élections pour les 
représentants des Français de l‘étranger le sont pour 
76,2%, 75 % et 71,3% des répondants respectivement. 
Le droit de vote est ce qui, pour 27,5% des Français.es 
de l’étranger, matérialise leur appartenance à la nation 
française.
Vous qui consacrez de nombreux dimanches à tenir les 
bureaux de vote, votre travail est essentiel !

Que pourrait (mieux) faire 
Français du monde - ADFE ? 

Si nous retrouvons nos activités routinières, les réponses 
montrent une très forte attente d’aide administrative 
et de défense des droits ; il nous appartiendra de 
déterminer comment nous pouvons faire davantage 
pour aider nos compatriotes.  

Comme cette rapide analyse le suggère, ce baromètre 
nous sera très utile pour mieux définir nos actions 
directes mais aussi notre lobbying auprès des autorités 
publiques.

« Ce baromètre nous sera 
très utile pour mieux définir 
nos actions directes mais 
aussi notre lobbying auprès 
des autorités publiques.»

Catherine Smadja-Froguel (Royaume-Uni)
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Photo : Samuel Bourdeau, président de la section Français du Monde - ADFE au Mexique, lors d’une réunion d’information destinée aux Français de l’étranger.




